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Nous nilons voir ce que va faire le parlement, mais ce Pendant que la majorité anglaise protestante de Ste.
W'est pas encore là que nouF. voyons le salut et le soula- tend refusait do prêter l'oreille aux élucubrations de
gément dles catholiques dit 1ord-Ouest. MM. alt et Cook et votaient confiance eu la politique*

De l'Electcur, libéral : sagce et prud<ente do l'administra tion actuelle, nos compa-
L'Elecitur dit ce qui suit triotes, disond-le avec regý,ret, cédaient aux promesses et
1C'est exactement la mo:zion du ra'itre Hughmes sout- aux tentations noumbreuses du Star et de ses amis.

mise J'autre jour à la GranI<b Loge, à Ste Catherine. E ]u présete dle faits de cette nattua'e, nous lie pouvonls
Le gouveiaement refuse encore d'intervenir pour rendre qlue déplorer le manque d'éducation politique des nôtres.

justice à la minoritéS catholique. il se borne à une Plus que jamais, ceux qui ont mission de diriger î'opi- '

recommntIfioni -au gouwerienient inanitobaiti. niion dans notre letovince devraient donner unc- attentioni
DNus :woat n toutpie convtu tot spppoaer que M.uato polqu ye aor urgence

Nus favostot ct»d;o1 àîïpir cinsrvtcur Ise '. I y t at spéiale àl'c atooiiu or o.ai
Greenwvay va régler cette allaire -es .z*,oIes en dehors dluL'rfele.
parlement fédét' ral. Il y n, eeux ans environ, M. Laurier EUROPE
a (lit eII chambre que s'il était prouvé que les droits ou
les privilèges dle la minorit; éttiettls il demanderait A force d'avoir été pratiques, ou d'avoir
lui-même à M. Grcenway de redresser ces griefs;. L'occa- voulu l'être, nous nie laisserons rien de. bon
sion actuelle est exclleii.ý pour )I. Laurier de faire ufle PAROIM nos enfants. NL'ous Mêmes, nous mourons
telle demande. Ce serait plus honorable pouir lui de déjà de0 faim.
tenir sa promesse que de continuer -1 insulter les protes- Tout peuple qui n'a pas un grand i déal ne peut paseêtre
tnts par la voix de Mý. .Tarte et de persécuter les catio- Il piratiqlue," Je veux dire nie doit pas espérer vivre
liques romaini; par 1M. Martin. longtemp;s. Pour unc petite communiauté comme la nôtre,

Dut Globe, libéral -l'idéal, c'est le patriotifsme. «tos pères l'ont connu. C'est
"Le Globe, de soit cô:.4, dit que les ininistr-ýs s'nmt i pourquoi nos pères ont fhit ;Au grandes choses avec moine

embarrassés de ce qu'ils viennent de faire ri-lativement; de iiisio n nous E~t ce qu'il y a d'admirable,
aux Ecoles du Mý\anitùba et ils nie seront satisfaits quec'e1st qu'ils vivaient à l'aise et faisaient vivre leurs enfants.
s'ils parviennent à faire endosser leur respnsabilité par les La poursuite exclusive des intérêts matériels, la recher-
chambres.»' elle dlu bien tetre, dé la. jouissance, n'!a fait en effet

On voit, aux irgutmenrq de la presse libérale, que cette u'ai.ppaiuvrir un pays adminiblerfent doté par la nature
décision du gouvernent, les a pris par surprise et: et le ruène à la ruine. Les lois divines sont inéluctables.
qu'ils ne sont pas encore revenus de leur ahlurissement. L'htiuaito' n'est pas un troupeaujeté, sur la terre pour

L'.Eed~r s réouitdu aitquelespaître et se repaetre. 'Un but supérieur lui a été assigné
1 2 Y lectcur du comut(l a té es et lorsqu'elle l'oublie, la perte des biens par lesquels elle

cIainLfaçi scs-ecer u ot (e1-t laisséec détournier devient son cbiStiment.
~ GENCEStansteadl ont enregistré leurs v-otes contre JA ceux qui ont pour objectif le royaume de Dieu et en,

M. Ilackett. justice, tout le reste est donné par surcroit. Manis ai l'onl
Il écrit : s7ecarte dut but essentiel pour préteZrer l'accessoire pérussa-
"INous conistatonsg, cerendan1t. avec plaisir que le vote hIe, le tolut est perdu -à la fois.

français groupé à Fitclmbiay, à Moget à Coaticoc'k, s'est Cette vérité dle l'Evangile a été démontrée scientifique-
tenu compact en faveur de la cause libérale." ment par le savant économiste Le Play et par I'école qu'il

Nous trouvons très ni-l (0 que notre conifrère admiire. a fondée. Des oibserv-ations embrassant les régions et les
il sait comme nmous sur quel terrain a'est fait la lutte époques IL; plus diverses font voir qlue les peuples sont

qui vient de se terminer par le triomphie de l'honorable alllt.Illt p'lus heureux et plus prospères, qu'ils sont épris
M. Ilak-ett d~înidéal Meigieux plus élevé et que l'abandoncde cet

'Un groupe d'Aniglaiï, métcontents d'avoir été mis de idasouvent amenéè par la prospérité mê~me, est invaria-
côté par 'M. Taillon se sont jetés dans le comaté et ont! blenient suivi (le décadence et dle ruine.
essayé, cmx faisant appel aux préjugé1s de xiice, de soulever Si! l,% parole de Jésuis-Chriist ne nous suffit plus, croyon
contre le gouiverniceen la majorité ptetne:gli au moins aux leçons de V*expérience, et cessons do rizl8
(le Stanstend. laickser abuser par la fauisse sagesse des gens qui se croient

On condamnait 'M. Taillon lion psarce <juil avait cipratiques ". et qui lie sont que (les aveugles conduisant
emprunté, mais parce tn'il avait ezmprnuntéS en Franc et. d'autre aveugles.
nion cii Angleterre, et ç i le représ-enitait cimmne per-tcui- 1 S;ont-il.q pratiquesq, ceux qui au lieu de former chez

tan laminrit aglai-ie '-t lui Nefulsanit daus le cabinet -leuirs enfants l5uine et le aractère do leur iculqne
la part de rerpréscntati-.-x qu'elle réclame. iraiour du vrai et dut bien, visent seulement à ce qu'ils

àoâ. Ibo


